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Grâce à la Bourse d’aide à la 
création artistique locale  Ba-
cal-Aubagne obtenue en 2019,  
Madeleine Doré  et  Françoise  
Rod  de  l’association  Tadla-
chance réalisent une résidence 
de création, une exposition et 
un livret. Les artistes travaillent 
in situ dans l’espace de la porte 
Gachiou, dans le vieil Aubagne, 
depuis le  13 août  et  jusqu’au 
12 septembre.

Le résultat de cette résidence 
artistique aboutit en une instal-
lation immersive qui  sera ou-
verte au public du 8 au 12 sep-
tembre en présence des artistes. 
Cet événement fait suite au pro-
jet Rouvrir  le  monde proposé 
par  la  Drac  Provence  Alpes  
Côtes d’Azur et une résidence 
au centre aéré Cléa Mermoz.

C’est  sous le  thème "Pierre 
blanche" que les artistes amé-
nagent l’espace de la porte Ga-
chiou. Pour elles, la matière mi-
nérale est une source d’inspira-
tion vivante qui se déploie en 
une multitude de sens. Les ar-
tistes réalisent un environne-
ment fait de grandes pierres lé-
gères  suspendues  et  de  géo-
glyphes ; chemins le long des-
quels les visiteurs peuvent dé-
ambuler  en  retraçant  des  fi-
gures. Leur objectif est de créer 
un environnement où le spect- 
acteur fait  partie de l’installa-
tion et peut transformer sa fa-
çon de percevoir les pierres.

La pierre est liée à la mémoire 
dans le silence de sa présence, 
elle  raconte.  Pierre  à  rêver,  

pierre à jouer, pierre à divina-
tion,  pierre  pour  se  repérer,  
pour se rappeler… un lexique vi-
suel  s’élabore et  alimente les  
performances.

Cette résidence questionne la 
notion de légèreté, d’immatéria-
lité et la fragilité de la terre, ce 
socle minéral sur lequel nous vi-
vons. Elle ouvre sur l’environne-
ment  immédiat,  celui  d’Au-
bagne, Albania la blanche et le 
Garlaban en phénicien sommet 
blanc.

Le public est invité à suivre ce 
processus de  création du  bi-
nôme de plasticiennes de Tadla-
chance, à se laisser surprendre 
par l’ensemble de l’installation, 
composée de sculptures, des-
sins, gravures, géoglyphes (cir-
cuits de pierre), dans laquelle il 
entre, intervient et participe.

Vendredi 11 septembre, une 
visite est organisée à 15 h 30, à 
l’occasion du finissage de l’expo-
sition en présence du jury de la 
Bacal. Une "Pierreformance" au-
ra également lieu à l’occasion 
de la clôture de l’exposition, le 
samedi 12 septembre, et les li-
vrets retraçant l’expérience se-
ront remis aux visiteurs.

Exposition "Pierre blanche" à découvrir, 
en présence des artistes, du 8 au 
12 septembre à l’Espace de la porte 
Gachiou, 18 rue Gachiou. 
Entrée libre de 8 h à 12 h et de 14 h à 
18 h. Port du masque obligatoire.
Contacts : Pénitents noirs au 
! 04 42 18 17 62 et 
www.tadlachance.com

L ’Institut international des 
m u s i q u e s  d u  m o n d e  
(IIMM),  implanté  à  Au-

bagne depuis 2016, est devenu 
une véritable institution, sous 
l’impulsion de sa directrice et 
fondatrice Margaret Piu-Deche-
naux qui a imaginé, dès 2014, 
ce concept novateur et inédit 
en France d’organisme de for-
mation  proposant,  sous  une 
forme diversifiée et adaptée, à 
la fois un enseignement de la 
musique classique occidentale 
et de celle du monde basée sur 
la tradition orale.

En  cette  rentrée  qui  s’an-
nonce, elle revient sur cette fin 
de cursus marquée par la crise 
sanitaire  qui,  étonnamment,  
permet à l’IIMM de rebondir en 
proposant de nouvelles offres à 
ses élèves. "Cette période s’est fi-
nalement révélée être  une très 
bonne expérience pour l’insti-
tut, lance avec optimisme Mar-
garet,  dans  un  large  sourire.  
Tous  les  professeurs  ont  fait  
preuve d’audace et se sont sentis 
impliqués pour réorganiser les 
cours par le biais des réseaux et 
applications  qu’ils  utilisent  
eux-mêmes régulièrement dans 
leur métier. Par ailleurs, le confi-
nement nous a permis de prodi-
guer davantage de cours indivi-
duels, ce qui fait que les élèves 
ont fait des progrès conséquents. 
Nous avons développé nos sys-
tèmes d’apprentissage, et trans-
mis beaucoup plus d’exercices  
théoriques et d’informations. Et 
ce, en plus des cours collégiaux 
autour de l’histoire de la mu-
sique dans chaque discipline".

Autre point positif, s’alignant 
sur les consignes du ministère 
de la Culture, "nous sommes al-
lés au terme du cursus de l’an-
née. Les évaluations ont pu se 
faire en ligne avec la participa-
tion des membres  du jury de  
chaque discipline", se félicite la 
directrice. C’est donc une belle 
promotion d’une dizaine de di-
plômés qui a vu le jour à l’IIMM 
après ses quatre années d’exis-
tence. Et Margaret de détailler : 
"Juste avant la crise du Covid, 
deux élèves ont obtenu leur di-
plôme en danse kathak ; puis,  
pendant le confinement, c’était 
au tour  de  deux élèves  de  la  
classe  de  chants  judéo-espa-
gnols de Françoise Atlan ainsi 
que de deux en formation musi-
cale ;  puis  à  la  reprise,  deux  
autres en chant polyphoniques 
ont pu présenter leur diplôme 
d’études musicales à Marseille ; 
ainsi que deux pour le brevet et 
le certificat en cithare chinoise ; 
et enfin un en guitare du Brésil 

et un dernier en bandonéon !"  
Ces  premiers  diplômes,  déli-
vrés par les conservatoires d’Au-
bagne et de Marseille, seront re-
mis aux élèves au cours d’une 
c é r é m o n i e  e n  a m o n t  d u  
concert qui sera donné le 28 no-
vembre au théâtre Comœdia et 
qui réunira sur scène, pendant 
une heure, une soixantaine de 
participants,  élèves et profes-
seurs de l’IIMM et du conserva-
toire d’Aubagne.

Cours en ligne
Enfin, le bonus du nouveau 

système de communication en 
distanciel, développé pendant la 
crise sanitaire, c’est que "nous 
avons ouvert un nouveau pan à 
l’international.  De  nouveaux  
élèves étrangers se sont manifes-
tés et ont souhaité explorer la fai-
sabilité des formations en ligne. 
Ils se sont inscrits sous la forme 

de cours d’essai gratuits et cer-
tains ont décidé de poursuivre 
en rejoignant le cursus annuel à 
la rentrée. C’est notamment le 
cas  pour  quatre  élèves  de  la  
classe de bandonéon de Victor 
Hugo Villena qui sont basés aux 
Pays-Bas, en Finlande, Hongrie 
et Allemagne ! J’espère que cette 
démarche inspirera d’autres en-
s e i g n a n t s  d e  l ’ I I M M … "  
D’ailleurs,  les  cours  en ligne 
vont être développés cette an-
née, particulièrement pour la for-
mation musicale (solfège et théo-
rie) car seuls 40% des élèves ré-
sident dans la région, les autres 
venant du reste de la France et 
de l’étranger. Ces cours hebdo-
madaires seront dispensés sous 
forme de téléenseignement de 
façon hebdomadaire.

La réactivité  de  l’institut  à  
toujours mieux communiquer 
sur l’ensemble de ses manifesta-

tions en leur donnant une belle 
visibilité sur les réseaux sociaux 
et par le biais de réunions vir-
tuelles a également permis d’en-
visager la concrétisation de nou-
veaux partenariats.  C’est  no-
tamment le cas avec l’Institut 
Confucius de Montpellier, l’Ins-
titut musical de formation pro-
fessionnelle de Salon-de-Pro-
vence ou encore l’École artis-
tique de l’Ubaye à Barcelonnet-
te… Sans oublier  le maintien 
des projets avec les acteurs lo-
caux  comme  l’Université  du  
temps  libre,  le  centre  d’art  
contemporain  des  Pénitents  
noirs,  le  théâtre Comœdia et  
bien sûr le conservatoire d’Au-
bagne. 

Parmi  les  grands  rendez-  
vous avec le public, on notera 
une  belle  tête  d’affiche  le  
13 mars avec le concert "Mes 
rêves d’Orient" d’André Manou-
kian, accompagné des voix bul-
gares  du  quatuor  vocal  Bal-
kanes et du joueur de tabla Mo-
sin Kawa. Mais chut ! Le petit  
institut qui monte et trace son 
chemin  nous  réserve  bien  
d’autres  surprises  pour 2020-  
2021…
 Nathalie CORNAND

ncornand@laprovence.com

Institut international des musiques du 
monde, 7 bd Lakanal. ! 04 42 04 37 73. 
Plus d’informations sur le site internet 
www.iimm.fr ou sur Facebook IIMM.

Tadlachance est un laboratoire d’expérimentation pour des pro-
jets artistiques contextuels. L’association répond aux besoins 
d’expériences esthétiques nécessaires à l’appréciation du mo-
ment présent. Fondée en 2002 à Cuges-les-Pins, elle s’inscrit 
dans le courant de l’art contextuel, relationnel, nomade. Agrée 
jeunesse et éducation populaire en 2016, une antenne est fon-
dée sur Aubagne en 2019.

Parmi les nouveautés, on note un nombre de cursus diplômants 
qui passe de 8 à 13. Avec notamment le chant diphonique de Mon-
golie, le daf kurde ou encore les danses de Bulgarie. Avec le re-
port à la Toussaint d’un certain nombre de master classes pro-
grammées pendant le confinement et qui affichent déjà complet, 
ce sont près de 33 sessions qui sont programmées cette année. Et 
quelques nouveaux grands noms viennent s’ajouter à la liste déjà 
conséquente des intervenants de l’IIMM, dont Adnan Jubran 
pour l’oud, Guo Gan pour l’ehru, Waed Bouhassoun pour le chant 
arabe classique, ou encore Meri Vardanyan pour le kanoun…

L’Institut des musiques
dumondepréparesarentrée
Après une fin de cursus inédite, l’IIMM rebondit avec de nouvelles offres

L’ASSOCIATION TADLACHANCE

C’est sous le thème "Pierre blanche" que les artistes aménagent 
l’Espace de la porte Gachiou. / PHOTO DR

ALLEZ-Y

Une expo à marquer 
d’une "Pierre blanche"

Le public a répondu pré-
sent,  dimanche  6 sep-
tembre, à cette troisième 
édition de la journée inter-
nationale du Yoga et  du 
bien-être. Habituellement 
programmée en juin, elle 
a dû être reportée à la ren-
trée pour cause de crise sa-
nitaire. Pilotée par la muni-
cipalité et portée par la di-
rection des sports en la 
personne de Claude Bon-
nel et de Denis Géronimi 
Président de Aria-Yoga, la 
journée a démarré à l’Es-
pace des Libertés par un 
petit-déjeuner offert et la 
remise des tee-shirts puis 
s’est  poursuivie  sur  le  
stade de Lattre par  une 
grande  séance  de  yoga  
gratuite donnée en plein 
air.  De retour dans l’Es-
pace des Libertés pour un déjeuner bio préparé par Verteurasia, le public était invité à rencontrer la vingtaine d’exposants d’associations de 
sport et de bien-être, et participer, l’après-midi, aux ateliers et conférences sur le yoga, tai chi, chi gong, pilates et méditation. Deux guitaristes 
brésiliens sont venus clôturer cette journée consacrée aux soins du corps et de l’esprit.  / PHOTO S.MO

Aubagne

Françoise Atlan et ses élèves, lors du concert de fin d’année 2019 à l’Espace des Libertés, dont deux 
ont réussi leur diplôme pendant le confinement. / PHOTO ARCHIVES S.M.

LES NOUVEAUTÉS 2020-2021

ZOOM SUR la journée internationale du yoga
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E n raison de la crise sani-
taire, le concert des élèves 
et des professeurs de l’Insti-

tut international des musiques 
du monde (IIMM) et du Conser-
vatoire d’Aubagne, initialement 
prévu ce samedi 28 novembre, 
est reporté au vendredi 12 mars 
à 19 h 30, au Théâtre Comœdia 
d’Aubagne. L’occasion de décou-
vrir la toute première promotion 
de l’IIMM qui se verra remettre 
des  diplômes en  musique  et  
danse traditionnelles par les re-
présentants des Conservatoire 
de Marseille et d’Aubagne (lire 
ci-dessous). Cet événement est 
placé sous l’égide d’Olivier Gis-
card d’Estaing et d’André Ma-
noukian,  respectivement  pré-
sident d’honneur et parrain de 
l’institut. Interview croisée.

z Comment  avez-vous  connu  
l’IIMM?

Olivier Giscard d’Estaing :  Je 
l’ai découvert par internet. Je pen-
sais qu’il était nécessaire d’avoir 
une approche internationale de 
l’éducation pour la musique et je 
souhaitais créer une structure, 
comme je l’ai fait avec l’INSEAD à 
Fontainebleau pour la gestion 

des affaires. Et tout simplement 
en tapant institut international 
pour la musique, je suis tombé 
sur l’IIMM. J’ai téléphoné et la 
fondatrice Margaret Dechenaux 
m’a associé à ses travaux.Je suis 
très heureux de cette collabora-
tion.

Alain  Manoukian :  Je  crois 
que c’est d’abord Levon Minas-
sian, le joueur de doudouk, qui 
m’en a parlé et ensuite, la chan-
teuse Mina du quatuor de poly-
phonies bulgares a cappella Les 
Balkanes avec qui je travaille de-
puis peu. Quand j’ai appris l’exis-
tence de l’Institut international 
des musiques du monde, je me 
suis dit que c’était formidable 
qu’en France on ait un lieu qui 
centralise tout ça. C’est comme si 
vous êtes cuisinier et qu’on vous 
offre un endroit bourré d’épices 
du monde entier ; vous avez juste 
envie de vous y  précipiter  et  
d’écouter tout ça avec avidité.

z Quel est votre rôle au sein de 
l’institut?

O.G.E. : Je suis président d’hon-
neur, c’est-à-dire que je suis en 
contact  avec  la  direction  de  
l’IIMM  pour  l’ouvrir  à  mes  
contacts personnels, au monde 
de l’Unesco, au monde musical 
et contribuer à leurs relations. 
Nous avons des réunions plu-
sieurs fois par semaine sur toutes 
les problématiques liées au fonc-
tionnement de l’institut et à son 
rôle. Je suis partenaire de l’IIMM.

A.M. : Quand Margaret Deche-
naux m’a demandé d’être le par-
rain de l’IIMM, j’ai accepté tout 
de suite parce que le sujet me pas-
sionne. C’est dans la parfaite di-
rection de mes recherches. Dans 
un premier temps, c’est par inté-
rêt personnel, pour découvrir de 
nouveaux instruments, voir com-
ment ces musiques s’enseignent. 
J’ai hâte de m’enrichir, de collabo-
rer, d’écouter, de découvrir tout 
ça.

z Que représentent pour vous 
les musiques du monde?

O.G.E. :  Je suis  envoûté !  Je 
trouve que c’est fascinant de dé-
couvrir que les musiques sont 
très différentes suivant les conti-
nents. Depuis quelques années, 
avec internet et Youtube, les mu-
siques se sont mondialisées, la 
composition des orchestres,  le 
mouvement des musiciens,  le 
rôle  des  chefs  d’orchestre  et  
même les différentes musiques 
faites par les orchestres étran-
gers. Quand je vois un orchestre 
japonais jouer du Mozart, je me 
dis que la musique est interconti-
nentale. Ce n’est pas nouveau, la 
musique ignore les  frontières  
mais il y a une nouvelle dimen-
sion qui est faite par la mondiali-
sation, la communication et les 
voyages mondiaux. La mobilité 
de la musique est beaucoup plus 
considérable qu’elle n’a pu l’être, 
pour des raisons techniques. Ce-
la crée une ambiance de mondia-
lisation à laquelle je suis très atta-

ché dans d’autres domaines. Je 
me suis toujours occupé de la no-
tion de citoyen du monde, de la 
nécessité  d’avoir  une gestion  
mondiale des grands secteurs de 
la vie des peuples. et donc, cela 
entre tout à fait dans ma vision de 
la mondialisation.

A.M. : Je viens du classique et 
du jazz et j’ai découvert les ri-
chesses de la musique ethnique à 
travers  les  musiques  armé-
niennes notamment. La musique 
classique comme le jazz sont de-
venus pratiquement un langage 
universel. Ce qui veut dire qu’on 
fait tous plus ou moins le même 
genre de jazz. Alors quand vous 
voulez vous distinguer un petit 
peu et  que vous rajoutez des 
épices de vos origines, tout d’un 
coup vous créez quelque chose 
de neuf. J’en ai déduit que le jazz 

était en train de se régénérer par 
l’Orient alors que les Américains 
ont tendance à le sanctuariser et 
à en faire la musique classique 
d e s  A f r o - A m é r i c a i n s  d u  
XXe siècle. Je n’aime pas trop les 
musiques figées. Les musiques 
du monde sont les musiques du 
futur.  Les  musiciens  sont  le  
contraire des nationalistes :  ils  
n’ont qu’une envie c’est de s’im-
prégner ce qui vient d’un autre 
pays. La musique est la méta-
phore de la religion au sens du 
terme "religare", relier, rassem-
bler.  C’est  le  meilleur  d’un  
peuple, d’une ethnie. Des musi-
ciens de deux pays en guerre 
peuvent jouer ensemble et échan-
ger des vibrations d’amour. La 
musique est la forme de spirituali-

té qui réunit l’humanité.  Une 
forme de magie dans un monde 
matériel.

z Serez-vous  présent  lors  du 
concert au mois de mars?

O.G.E. :  Bien sûr, je serai pré-
sent lors du concert des élèves et 
des professeurs pour encourager 
cet  institut,  surtout  par  de  
bonnes paroles  puisque moi-  
même je ne suis pas musicien. 
C’est important pour moi de par-
ticiper à cette manifestation dans 
mon rôle de président d’honneur 
en remettant des diplômes no-
tamment et en participant à l’or-
ganisation de ce concert dont le 
programme est remarquable et 
intercontinental avec de la mu-
sique chinoise, andalouse, brési-
lienne… On verra nos  élèves  
jouer de leurs instruments qui 
sont très différents des nôtres ; 
une occasion d’illustrer la variété 
des  instruments  de  musique  
mais aussi des cultures car les mu-
siciens sont très ouverts dans leur 
monde à part, très différents de 
celui des relations économiques 
et politiques.

A.M. : En raison de la crise sani-
taire, le concert que j’ai écrit et 
que nous avions programmé ce 
samedi est reporté; je vais donc 
jouer le 13mars. Et le 12, il y aura 
un grand concert  de tous les 
élèves et tous les profs. Du coup, 
je viendrai la veille pour y assis-
ter, avec beaucoup de bonheur. 
C’est Margaret la maîtresse de cé-
rémonie mais ma présence était 
pour elle importante. Je sais que 
je suis un haut-parleur intaris-
sable de mes enthousiasmes. Et 
je n’en manquerai pas ce jour-là.

z Comment voyez-vous le monde 
d’après pour la musique?

O.G.E. : Je pense qu’on est en 
train de traverser une phase diffi-
cile pour tous les secteurs de l’ac-
tivité humaine mais qu’il y aura 
dans l’après-confinement un re-
bondissement de toutes ces acti-
vités, de nouveau une fébrilité de 
mondialiser dans les voyages et 
les concerts. Il y a un grand avenir 
devant nous.

A.M. : Dans le monde d’après 
je pense que les gens vont se ruer 
dans les salles de concerts pour 
rattraper le retard. Déjà entre les 
deux confinements, il y avait une 
sorte de ferveur incroyable. Ce 
sont les derniers endroits où on 
se réunit avec des inconnus, où 
on fait société. Je suis optimiste, 
c’est la culture qui peut sauver le 
monde.
 Propos recueillis

par Nathalie CORNAND

Comme c’est le cas chaque an-
née sur toutes les communes, la 
gendarmerie de Gréasque a procé-
dé à une opération de sécurisa-
tion des transports scolaires qui 
véhiculent les collégiens vers les 
villages de Saint-Savournin, Cado-
live et Peypin. Bien évidemment, 
seul le correspondant du quoti-
dien La Provence en est averti.

Mardi 24 novembre donc, les 
gendarmes  de  la  brigade  de  
Gréasque, avec à leur tête le major 
Manuel Hallart, ont pris la direc-
tion du mail  où  les  cars  sta-
tionnent. "L’objectif de cette opé-
ration est avant tout de contrôler 
l’état des cars scolaires et de véri-
fier que le conducteur n’est pas en 
infraction", explique le comman-

dant de la brigade Manuel Hal-
lart.

L’opération, qui s’est tenue de 
16 h 30  à  17 h 30,  a  permis  le  
contrôle de sept bus, et portait 
sur : l’état des pneus, l’ouverture 
des  portes,  la  présence  des  
trousses de secours, des ceintures 
de sécurité, du brise-vitres, de l’ex-
tincteur et l’éclairage de l’escalier. 
Mais aussi l’alcoolémie ou l’usage 
de stupéfiants des conducteurs. 
Les militaires se sont intéressés 
non seulement au bon état des vé-
hicules mais aussi  au port  du 
masque et de la ceinture de sécuri-
té par les collégiens

Au terme de ce contrôle, au-
cune anomalie n’a été constatée.
 Arnaud KARA

Aubagne & Pays

BIJOUTERIE ZIMBRIS
BIJOUTIER - JOAILLIER

Débarrassez-vous de votre vieil or
de vos bijoux cassés

Nous les rachetons au meilleur cours.

58, rue des Poilus
13600 - LA CIOTAT

Tél. 04.42.08.51.81
995163

Les tout premiers diplômes décrochés par les élèves de 
l’IIMM seront remis lors du concert qui se tiendra le vendredi 
12 mars à 19 h 30 au Théâtre Comœdia d’Aubagne :
- 1 BEC (Brevet d’études chorégraphiques) et 2 CEC (Certificat 
d’études chorégraphiques) en "Danse Kathak - Danse classique 
de l’Inde du Nord" - Classe de Maitryee Mahatma.
- 2 BEM (Brevet d’études musicales) en chant judéo-espagnol - 
Classe de Françoise Atlan.
- 1 CEM (Certificat d’études musicales) en guitare du Brésil - 
Classe de Cristiano Nascimento.
- 2 CEM (Certificat d’études musicales) en cithare chinoise - 
Classe de Sissy Zhou.
Ô IIMM : u 04 42 04 37 73/contact@iimm.fr
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Le Birdy Maître Restaurateur
RESTAURANT
Vous propose la cuisine d’un pays, d’une
région. Un héritage de la tradition proven-
çale représenté dans l’assiette de notre chef
Thierry Bernet, Maître Restaurateur.
Terrasse ouverte, parking, événements
privés sur demande. Ouvert midi et soir

Hôtel BIRDY
775 Avenue Jean René Guillibert Gauthier
de la Lauzière 13591 Aix-en-Provence
04 42 97 76 00 www.hotel-birdy.com
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La Brocherie
De savoureuses grillades cuites au feu
de bois dans notre grande cheminée.
Spécialités: andouillette 5A, rognons de veau,
côte de bœuf, magret, grosses gambas, loup,
st pierre, etc...

5, rue Fernand Dol Aix en Provence
(à côté du Cours Mirabeau)
Mail: brochaix@wanadoo.fr
Site: labrocherieaix.com
Tél: 04 42 38 33 21 970824

SORTIESIdées

Aucune anomalie n’a été constatée. / PHOTO A.KA

Olivier Giscard d’Estaing et André Manoukian seront à Aubagne le 12 mars, pour le concert de l’IIMM et du Conservatoire.  / PHOTO DR ET S. RENAULT

GRÉASQUE

Opération sécurité
dans les cars scolaires

Musiques, l’engagement de 
Giscardd’EstaingetManoukian
AUBAGNEPrévu ce soir, le concert de de l’Institut des musiques du monde est 
reporté en mars. Le président d’honneur et le parrain expliquent leur soutien

LES TOUT PREMIERS DIPLÔMES

SAINT-ZACHARIE
Collecte de jouets
Alors que ce Noël 2020 s’annonce plus que jamais difficile pour 
beaucoup de familles, la municipalité s’associe à l’association cari-
tative locale Action solidaire de proximité (ASP) pour organiser de-
main une collecte de jouets (neufs ou d’occasion en excellent 
état), afin que chaque enfant ait droit à un Noël digne et magique. 
Cette action locale est en faveur des enfants de Saint-Zacharie, 
Saint-Maximin et des communes voisines. Venez nombreux ce di-
manche de 9 h à midi, devant la mairie : ce Noël plus que jamais, 
les enfants comptent sur le Père Noël !

ROQUEVAIRE
Covid : le Territoire aide les commerçants
Le Conseil de territoire a mis en place un fonds de soutien des com-
merces de "cœur de ville". Cette initiative se traduira par une aide 
financière à hauteur de 50 % du loyer commercial, dans la limite 
de 400 ¤  maximum, aux entreprises commerciales sous le coup 
d’une fermeture administrative due à la crise sanitaire qui en fe-
ront la demande. Les commerçants intéressés doivent faire remon-
ter leur demande d’aide à la mairie avant le 15 décembre, accom-
pagnée de l’extrait Kbis du commerce, la copie du bail commercial 
où figure le montant du loyer, et un relevé d’identité bancaire.
Ô Info : u 04 42 32 91 53 et asap@ville-roquevaire.fr.

"La musique est la 
forme de spiritualité 
qui réunit l’humanité."

ANDRÉ MANOUKIAN

"Ce n’est pas nouveau, 
la musique ignore
les frontières."

OLIVIER GISCARD D’ESTAING

12 Samedi 28 Novembre 2020
www.laprovence.com













Objet Démos Marseille : des nouvelles des musiciens !
De
À

Répondre à
Date

Une deuxième année a commencé pour Démos Marseille, et nous faisons cap vers l'Opéra de Marseille !

Pour cela nous avons retrouvé au mois d'octobre nos professeurs de musique, et nous nous réunissons

toutes les 6 semaines pour des rassemblements avec Victorien, notre chef-d'orchestre. Nous répétons à

la Cité des Arts de la Rue.

Cette année, un nouveau pupitre de bois (flûtes et clarinettes) a rejoint l'orchestre : il répète dans le

quartier des Chartreux.

Avec eux, nous sommes désormais 104 apprentis-musiciens !

L'année est déjà bien engagée...

On continue à beaucoup s'entraîner



Nous sommes 63 chez les cordes Et 41 chez les vents (bois et cuivres)

Victorien nous apprend à travailler Parfois il fait des partiels (vents/cordes seuls)

Chez Eric, le luthier qui répare les instruments à

vent de l'orchestre Démos

À l'Opéra, avec Morgane qui nous a montré les

coulisses de ce lieu magique

Démos, c'est aussi des sorties



Et notamment l'endroit où on fabrique les

costumes des artistes

On apprend à lire la
musique ! 

Lire une partition, parfois c'est

fatiguant... 

Mais maintenant des pupitres commencent à apparaître dans l'orchestre !

Et la grande nouveauté de l'année...



Tous à l'Opéra !
 

En juin prochain nous aurons la chance de jouer à

l'Opéra de Marseille.

Nous sommes donc en train de préparer les

oeuvres au programme :

- le "Choeur des Bohémiennes", extrait de La

Traviata de Verdi

- "Sur la route de Louviers", chant traditionnel

français, dans lequel nous allons jouer et chanter

- "To Marghoudi", un chant greco-bulgare adapté

spécialement pour nous par Ourania

Lampropoulou, qui nous fait travailler nos

langues étrangères.

 

Nous serons bientôt prêts !

Nous espérons que vous serez nombreux à venir !

L'entrée se fera sur réservation, il suffit de cliquer sur le lien ci-dessous.

On se retrouve le 22 juin pour le concert ?

Rendez-vous le 22 juin 2020 à 19h



Tous leurs professeurs de musique, de chant, de danse et leur chef d'orchestre

Alexia, Camille, James, Marie, Régine, Stéphanie, Cécile, Charlotte, Benjamin, Pascale, Sylvie, Johanna,

Marine, Anne, Manon, Thierry, Corinne, Justine, Marie, Magali, Loïc, Jean-Marc, Marc, Gilbert, Jean-

Philippe, Samir, Marjorie, Nino, Séverine, Julie, Isabelle, Jean-Emmanuel, Laurent et Victorien.

 

Les structures qui les accueillent chaque semaine et tous les référents terrain

L'Ecole Vitagliano, le Cours Ozanam, l'Association Massabielle, Magdala, le Centre Social de Malpassé,

et l'association La Source.

Marie-Laure, Elisabeth, Sophie, Joël, Assita, Simon, Pierre-Louis, Joachim, Jean, Alexandre, Flore,

Domitile, Lorraine, Irénée, Laure et Mathilde.

 

Les partenaires qui accompagnent le projet

La Cité de la Musique - Philharmonie de Paris, les Apprentis d'Auteuil, l'Opéra de Marseille, la Cité de la

Musique à Marseille, Institut International des Musiques du  Monde à Aubagne, Lieux Publics à la Cité

des Arts de la Rue.

 

Les mécènes qui les soutiennent fidèlement, au niveau national ou à Marseille

Mécénat musical Société Générale, Fondation Daniel et Nina Carasso, Fondation Total, BPI France,

Fondation SNCF.

La Fondation Foujita, la Fondation Denibam, Fonds Maranatha Partage, la Fondation AG2R la

mondiale, la Fondation Madeleine.

Les enfants Démos remercient :


	[AUBAG - 5] BLP_BOUCHES_EDIT_AUBAGNE_30.PAGES_AUBA_002_ ... 07_09_20 (1)
	[MARS - 16] BLP-BOUCHES-EDIT_AUBAGNE-30.PAGES_AUBA_002_ ... 23-04-20 (1)
	AJJ_ARTICLE (1)
	ARTICLE JHANKAR
	ARTICLE VENTILO
	Balkanes en concert à Aubagne le 10 août 2020 (2)
	BALKANES_AJJ
	Démos Marseille - des nouvelles des musiciens !
	IIMM-article-AJJ841 (1)
	IIMM-article-AJJ841
	LA_PROVENCE_001
	LAPCE_DEF_MD_DEF
	LM540_nov2020.pdf
	RETOUR_PRESSE_CASTELLET
	REVUE-PRESSE-2020

